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NOUS VOULONS VIVRE 

EN BONNE SANTÉ 

Dans notre précédente « LETTRE », nous 

vous avons informé sur les coûts cachés 

de notre alimenta�on. Selon une étude 

citée dans le document, le coût réel de 

notre alimenta�on doit être mul�plié par 

deux pour comprendre à la fois le coût 

dépensé lors de l’achat et les coûts sup-

portés collec�vement (protec�on sociale, 

Etat) pour réparer les dégâts sanitaires 

ou environnementaux liés à la fabrica�on 

et à la consomma�on de ce*e alimenta-

�on. 

D’après une publica�on dans la revue 

Environment interna�onal, des cher-

cheurs chypriotes sont parvenus à me*re 

en évidence que consommer des ali-

ments issus de l’agriculture biologique 

permet de diminuer le risque de cancers. 

Ils ont montré que ce*e consomma�on 

perme*ait une réduc�on significa�ve du 

stress oxyda�f, un phénomène impliqué 

dans différentes pathologies chroniques 

en par�culier certains cancers, maladies 

neurodégénéra�ves ou encore le diabète. 

Une autre étude épidémiologique fran-

çaise publiée le 22 octobre dernier dans 

la revue JAMA Internal Medecine met à 

mal les orienta�ons des agences régle-

mentaires pour lesquelles les résidus de 

pes�cides dans l’alimenta�on ne présen-

tent aucun risque pour la santé.  

Ce*e étude menée par Julia BAUDRY et 

Emmanuelle KESSE-GUYOT, s’est basée 

sur la cohorte NutriNet de près de 70 000 

volontaires suivis de 2009 à 2016. L’étude 

a permis de montrer que les plus gros 

consommateurs d’aliments issus de l’agri-

culture biologique avaient un risque de 

cancer diminué de 25% par rapport à 

ceux qui en consomment le moins. 

Emmanuelle KESSE-GUYOT explique ces 

résultats par « la présence de résidus de 

pes�cides synthé�ques bien plus fré-

quents et à des doses plus élevées dans 

les aliments issus de l’agriculture conven-

�onnelle comparés aux aliments bio ». 

Alors allons-nous con�nuer encore long-

temps à laisser produire une alimenta�on 

qui altère à la fois notre santé et les bud-

gets de notre protec�on sociale, ou al-

lons-nous ensemble agir pour exiger une 

alimenta�on débarrassée de tous pes�-

cides ou autres perturbateurs endocri-

niens ? 

Il est urgent de changer de paradigme. 
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